
Magnificat ! 
 

Chers paroissiens et paroissiennes, 
 

Avec la Vierge Marie et chacun de vous, je veux rendre grâce au Seigneur pour ces six 

années vécues ensemble au service de l’annonce de l’Évangile dans notre belle paroisse 

des Pays de Foix et du Séronais. Comme je vous l’ai dit dans mon message à l’occasion 

de l’annonce de mon départ par notre évêque Benoît, je pars pour un temps de 

ressourcement à Lourdes auprès de notre Mère chérie, Marie. Pendant ce temps, notre 

paroisse va vivre une nouvelle page de son histoire. Tant de curés se sont succédé depuis 

des siècles, tant de chrétiens ont vécu leur foi humblement, simplement dans nos villages. 

Nous ne connaissons pas leur nom mais grâce à eux et à la fidélité du Seigneur, la foi est 

toujours bien présente, la vie de l’Église suit son cours, parfois sinueux mais dans la fidélité 

à son Dieu. Jésus l’a promis à ses apôtres et nous le redit encore maintenant : « Et moi, 

je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde » (Mt 28, 20). Jésus est fidèle, 

nous sommes son Église. Tout ce que nous avons pu vivre de beau, de vrai, de nouveau 

ou de traditionnel pendant toutes ces années vient de lui, tout est don de Dieu. Lui seul 

est bon nous rappelle Jésus avec force (Lc 18, 19). Sans lui, nous ne pouvons rien faire 

(Jn 15, 6). J’en suis le témoin parfois souffrant mais souvent émerveillé. Comme le dit si 

bien saint Paul, « ce qu’il y a de faible dans le monde, voilà ce que Dieu a choisi, pour 

couvrir de confusion ce qui est fort » (1 Co 1, 27). J’ai reçu du Seigneur cette parole il y a 

des années, elle se confirme jour après jour.  C’est lui qui agit à travers notre faiblesse 

quand nous voulons bien rester à notre place de créature, de frère et de serviteur, quand 

nous aspirons à être ses instruments vivants, dociles à sa volonté si mystérieuse qui nous 

dépasse. Tout ce qui vient de notre propre fond disparaîtra, seul ce qui vient de lui 

demeurera. C’est ainsi que le Seigneur construit son Église et sauve notre monde qui a 

tant besoin de sa présence et de son amour.  
 

Merci à toutes celles et ceux qui ont bien voulu me supporter et accompagner avec moi la 

vie de la paroisse pendant toutes ces années. Je demande pardon à ceux que j’ai pu 

blesser par des paroles ou des attitudes injustes ou inadaptées. « Je ne vaux pas mieux 

que mes pères » dit le prophète Elie (1 R 19, 4). Combien cette parole est vraie !  
 

Chaque prêtre, chaque diacre, chaque chrétien(ne) apporte sa pierre à l’édifice mais nul 

ne peut se dire plus fort ou meilleur que les autres. L’Esprit Saint est le seul bâtisseur du 

Royaume qui vient dans notre monde. Le Seigneur continuera son œuvre avec chacun de 

vous, avec moi, là où il nous met et nous envoie. Qu’il soit béni à jamais. 

Merci. Magnificat. 

Père Edouard de Laportalière 
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